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bre, cinq petits villages ont été détruits.-Les dernières nouvelles
de Lonbok sont favorables aux Hollandais. Ils ont enfin remporté
des victoires signalées sur les rebelles et ils se sont emparés de la
forteresse de Tjahranegara. Ils ont aussi repris tous les canons
qu'ils avaient perdus le 25 août dprnier dans un combat qui leur
avait été fatal. Ils ont trouvé dans la forteresse des trésors d'une
valenr considérable. Le rajah et son fils ont fait leur soumission.
L'île de Lonibok est une île de l'archipel malais. Elle a une po-
pulation de 400,000 habitants et elle est gouvernée par un rajah
qui est tributaire de la Hollande.

~* Conversions.-Les conversions au catholicisme augmen-
tent continuellement en Anglete-re. Suivantson Eminence le car-
dinal Vaughan, archevêque de Westminster, la moyenne de ces
conversions est de 10,000 par année.

"En 1833 " dit le correspondant romain de l'Eledeur, " il n'y avait en An-
gleterre que 300,000 catholiques, il y en a plus d'un million et dpmi à l'heure
qu'il (st : il n'y avait alors que 500 prêtres, il y en a 2,500. Les chapel:es, les
églisf s. les ordres religieux orl suivi la même progression prodigieuse. Il n'y
avait en 1833 que quatre vicariats apostoliques, il y a maintenant 14 évêques,
rangés sous l'autorité métropolitaine de l'archevéque de Westminster. Quarantc
lords catholiques siègent à la chambre des pairs, sur ce nombre douze sont crm-
vertis de l'anglicanisme."

Les conversions au catholicisme augmenten t aussi considéra-
blement en Canada. Parmi les plus récentes sont celle du révérend
Finlow Alexander, doyen et ministre anglican de l'église du Christ
à Fredericton, Nouveau-Brunswick, et celle de M. Stockley, profes-
seur à l'Université de la même province. Ils ont été baptisés à
Montréal par Mgr Fabre, le 23 juillet dernier.

Dans une lettre à ses anciens paroissiens M. Alexander donne
quelques unes des raisons qui l'ont conduit à l'abjuration.

cc Pal mi tant de raisons, la plus forte, c'est l'évidente et pénible conviction où
j'étais de ne pouvoir jamais arriver à une foi certaine dans la communion
anglicanp.

" Doctrines contraditoires émises par une multitude de sectes essentiellement
opposées l'une à l'autre, et, comme consequence naturelle de cet état de chos's,
l'esprit de caste et l'animosité entre frèrt s ; violentes controverses constamment
soulevées au sujet des dogmes les plus saints et de celui de la Sainte Eucharitie
en particulier; des hommes étudiant toujours t visiblement condamnés à n'ar-
river jamais à la pleine connaissance de la vérité ; des évêques, des mminstres
et des laïques en désaccord perpétuel et prot'lmant chacun son opinion 1rivée
comme la seule véritable; absence d'un" autorité quprenie ayant le pouvoir de
diriger les discussions et d'imposer ses jugements à tous; et parlal 1a iésolaite
nécessité de s'en rapporter, sans la moindre garantie de paix ni de certitude, à
son jugement privé comme à l'unique règle de foi ; voilà ce que j'ai vu dans
l'église anglicane.

" Eh bien ! j'ai senti qu'une .elle confusion ne pouvait venir de Dieu."

* Sessions.-Plusieurs parlements sont actuellement en ses
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